
Au cours de l’année sous revue, la FSCI a enre-
gistré 155 incidents antisémites en Suisse alé-
manique, italienne et rhéto-romane (uniquement 
dans le monde analogique). Cela représente 
une augmentation massive et sans précédent 
par rapport à l’année précédente (2022: 57). 
Celle-ci est principalement liée à la période qui 
a suivi les attaques du Hamas le 7 octobre 2023. 
Parmi les incidents, il y a eu 10 voies de fait, 47 
insultes, 42 graffitis, 38 propos, 10 affiches/
banderoles et 8 postures. En ligne, en particulier 
sur les réseaux sociaux et dans les colonnes de 
commentaires des médias, 975 incidents ont été 
enregistrés, ce qui représente une augmentation 
de 14% par rapport à 2022 (853). Au total, cela 
fait 1130 incidents signalés et observés au cours 
de la période sous revue (2022: 910). 

On peut constater qu’en 2023, l’antisémitisme 
en Suisse s’est massivement manifesté dans le 
monde analogique. Une telle recrudescence de 
voies de fait, de graffitis, d’insultes et d’incidents 
antisémites lors de manifestations, en si peu de 
temps, est sans précédent dans l’espace que 
nous avons étudié. Le contenu des graffitis et 
des lettres a également atteint une intensité sans 
précédent, avec des menaces de mort et des 
propos sur l’extermination des personnes juives. 
Cela laisse supposer qu’après les attaques, les 
personnes aux idées antisémites ont laissé libre 
cours à leur haine par des formes d’expression 
plus fortes que des propos.

Les incidents enregistrés (dans le monde analo-
gique et en ligne) sont divisés en quatre caté-
gories: antisémitisme général (310 incidents), 
négation ou banalisation de la Shoah (43), anti-
sémitisme en lien avec Israël (179) et théories du 
complot antisémites contemporaines (443).

Par le passé, les incidents antisémites avaient 
souvent lieu de manière groupée, en raison de ce 
que l’on appelle des «déclencheurs». Les déclen-
cheurs sont des événements internationaux ou 
nationaux, ou des articles de presse à ce sujet, 
qui entraînent un nombre élevé d’incidents an-
tisémites sur une période limitée (généralement 
quelques jours). La pandémie de coronavirus, 
la guerre en Ukraine ainsi que la surveillance 
des groupes Telegram ont changé la donne. Il y 
a désormais deux déclencheurs ayant un effet 
à long terme (le «coronavirus» et la «guerre en 
Ukraine»), qui, directement ou indirectement, en-
traînent constamment des incidents antisémites. 
Les attaques du 7 octobre et la guerre d’Israël 
contre le Hamas qui a suivi ont constitué en outre 
un déclencheur très puissant qui a entraîné une 
augmentation massive des incidents antisémites 
pendant plusieurs semaines. Par conséquent, 
la part de l’antisémitisme en lien avec Israël a 
également fortement augmenté: elle est passée 
de 6,4% en 2022 à 20% en 2023.

La majorité des incidents observés et signalés 
proviennent une nouvelle fois de Telegram, mais 
le pourcentage a légèrement diminué, passant 
de 75% (2022) à 68%. La part de Twitter, ou X, est 
restée la même, avec 17%. La part de Facebook a 
légèrement augmenté, passant de 5,5% (2022) à 
7,3%. Malheureusement, la part des cas dans les 
colonnes de commentaires des médias en ligne a 
presque doublé par rapport à l’année précédente 
pour atteindre 3,2%. Ces incidents se répar-
tissent toutefois tout au long de l’année. Aucun 
lien avec le 7 octobre ne peut être établi.  

Telegram reste la plateforme en Suisse sur la-
quelle un antisémitisme flagrant est possible sans 
entrave, sans que les déclarations soient suppri-
mées et sans que les utilisateurs ou utilisatrices 
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soient bloqués. Ici continue également d’agir la 
subculture hostile à l’État et à la société, adepte 
des théories du complot, décrite dans le rapport 
sur l’antisémitisme de l’année dernière, et dans 
laquelle l’antisémitisme est pratiqué de manière 
presque incontestée. Le contenu et la forme que 
prend ce dernier s’adaptent aux thèmes actuels, 
qu’il s’agisse du coronavirus, de la guerre en 
Ukraine ou, plus récemment, de la guerre menée 
par Israël contre le Hamas. 

On a observé en grande partie les mêmes groupes 
Telegram que ces dernières années. Cela permet 
de comparer les chiffres et les thèmes. Comme 
lors de la guerre en Ukraine, lorsque beaucoup de 
ces groupes sont passés d’opposants aux mesures 
contre le Covid à propagandistes de Poutine, 
une nouvelle transformation en pro-Palestine et 
anti-Israël a eu lieu après le 7 octobre 2023. Mais 
l’idée de base de ces personnes reste la même: 
elles sont contre le courant dominant, contre 
l’Occident, et pensent que toutes les crises et les 
guerres sont planifiées par une élite pour faire de 
l’humanité des esclaves sans volonté. 

Le nombre d’incidents antisémites dans les 
groupes Telegram s’est maintenu à un niveau 
similaire au cours des neuf premiers mois, avec 
quelques variations. En octobre, un pic a suivi 
les attaques terroristes du Hamas. Depuis, leur 
nombre diminue à nouveau. 

Les incidents les plus graves survenus en 2023 
ont été les suivants:

 → En avril, un élève juif est insulté de «Scheiss 
Jude» (sale juif) et est battu dans une école 
secondaire du canton de Bâle-Campagne.

 → En août, sur un parking de Saas-Fee en 
Valais, un touriste juif est insulté par un 
habitant. Ce dernier monte ensuite dans sa 
voiture et tente de renverser le touriste.

 → Un élève d’une école du cycle secon- 
daire I, dans le canton d’Argovie, est insulté 
(salut hitlérien, «Dich sollte man vergasen», 
soit «on devrait te gazer»), poussé, frappé et 
son pantalon lui est enlevé.

 → À la gare Zurich Aéroport, deux frère et sœur 
orthodoxes sont soudainement agressés par 
un homme, qui leur met à chacun un coup 
de poing. 

 → Après une dispute au sujet d’une voiture mal 
garée en novembre dans la ville de Zurich, 
un homme est étranglé et menacé par deux 
hommes et on lui demande s’il est juif.

 → En novembre, une femme passe sur  
une place de la ville de Zurich, devant des 
tables de shabbat vides en souvenir des 
otages du Hamas, et crie aux gens «Scheiss 
Jude, nur wegen euch Scheiss Juden haben 
sie den Platz gesperrt» (putains de juifs, ils 
ont fermé la place uniquement à cause de 
vous, putains de juifs).

 → Un copropriétaire du canton des Grisons 
reçoit en mars une lettre indiquant que l’as-
semblée des copropriétaires a décidé qu’à 
l’avenir, il ne pourra plus louer son apparte-
ment à des personnes juives.

 → En octobre et novembre, l’inscription «Tot 
den Juden» (mort aux juifs) est taguée plu-
sieurs fois sur les murs de la ville de Zurich. 

 → Lors de manifestations pro-palestiniennes se 
déroulant dans différentes villes, le slogan 
«From the river to the sea, Palestine will be 
free» est écrit sur des banderoles et des 
pancartes. Des comparaisons sont égale-
ment faites avec les nazis et l’Holocauste et 
des pancartes telles que «Well done Israel, 
Hitler would be proud» sont observées.

 
Contact

Fédération suisse des  
communautés israélites FSCI

Gotthardstrasse 65 | Case postale | 8027 Zurich 
+41 43 305 07 77 | info@swissjews.ch

swissjews.ch

Fondation contre le racisme et  
l’antisémitisme GRA

Case postale | 8027 Zurich 
+41 58 666 89 66 | infogra@gra.ch

gra.ch

Impressum

Éditrices : Fédération suisse des communautés 
israélites FSCI et Fondation contre le racisme et 
l’antisémitisme GRA, Zurich 2023.

Conception graphique : SolitaireDesign

Le rapport peut être gratuitement téléchargé au 
format PDF sur www.antisemitisme.ch

https://www.gra.ch/fr/
https://www.gra.ch
https://solitairedesign.de
https://swissjews.ch/fr/services/prevention/rapportantisemitisme/
https://swissjews.ch/fr/
https://www.swissjews.ch/de/
mailto:infogra%40gra.ch%0D?subject=
mailto:info%40swissjews.ch%0D?subject=

